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Pâques en isolement ?  

Plus d’intimité avec Dieu. 

La fête de Pâques qui s’annonce en isolement pour les chrétiens confinés à 

cause du Coronavirus Covid-19, est « une opportunité pour la foi ». Pendant 

cette période de confinement, prêtres, religieux et religieuses, fidèles laïcs, 

nous sommes tous invités à plus d’intimité avec Dieu. 

Les célébrations liturgiques de la semaine sainte et du Triduum pascal se 

dérouleront à quelques endroits sans la présence des fidèles « à cause de 

l’état actuel d’urgence sanitaire internationale ».  

En l’absence des rites et de la participation physique des fidèles aux 

célébrations, « nous pouvons inventer, en ces circonstances particulières, une 

manière profonde, de grande intimité avec le Seigneur pour communier avec 

l’Église. Le Saint-Esprit ne nous abandonnera pas pour vivre une Semaine 

sainte belle, profonde, malgré la tristesse des deuils, des maladies et d’un 

drame dont nous ne savons pas les dimensions et surtout la durée. » 

Les temps actuels, où se nouent plus fortement nos relations familiales, sont 

très importants pour sentir que la famille est et reste une église domestique. 

Nous sommes invités à découvrir le sens de la prière en famille. Oui, il y a 

aujourd’hui des possibilités de transformer ce drame en une opportunité pour 

la foi.  

Ainsi la fête de Pâques et l’appel à la conversion des baptisés doivent avoir 

lieu dans la famille, c’est là que le Seigneur nous appelle, en ce moment 

critique à vivre le mystère de Pâques. 

Ne nous décourageons pas, inventons dans notre confinement des moyens 

pour nous soutenir les uns les autres : par exemple utiliser son téléphone, 

appeler les personnes, communiquer avec elles, leur dire un mot sympathique, 

proposer nos services aux personnes seules ou abandonnées. Créons un 

réseau humanitaire, c’est ainsi avec le secours de la grâce divine que nous 

vaincrons le COVID-19.  
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EDITO 

Message de notre évêque  

pendant cette période difficile 

L’heure vient – et c’est maintenant – où les vrais adorateurs adoreront le Père en 

esprit et vérité : tels sont les vrais adorateurs que recherche le Père. Dieu est esprit, 

et ceux qui l’adorent, c’est en esprit et vérité qu’ils doivent l’adorer (Jésus parle à la 

Samaritaine, Evangile selon saint Jean 4,23-24) 

Toutes et tous, nous sommes concernés par la pandémie du Coronavirus. 

Ma première pensée va vers les victimes, les patients, les malades quel que soit leur 

âge, quelle que soit leur conviction. Je pense aux familles, aux proches qui passent, 

eux aussi, par l’épreuve. 

Ma deuxième pensée va vers le monde soignant : le personnel infirmier, les 

médecins, les responsables des hôpitaux, le personnel des hôpitaux, les membres 

des laboratoires, les chercheurs, les porte-parole du personnel scientifique habilités 

à donner des informations, les pharmaciens. Merci pour leur engagement, leur 

dévouement, le risque qu’ils prennent en accompagnant des personnes atteintes par 

le virus. 

Ma troisième pensée va vers les personnes chargées de la chose publique. Elles 

sont très nombreuses. Elles prennent des mesures en vue de contrecarrer la 

transmission du virus. Elles veillent à les mettre en application, pour accompagner, 

avec le plus de justice possible, les secteurs économiques qui, par la force des 

choses, sont empêchés de travailler. Ces mêmes personnes chargées de la chose 

publique veillent à protéger les multiples acteurs de l’éducation, de l’enseignement, 

du commerce, des loisirs, des sports, de la mobilité, de la justice, des relations 

internationales, etc. Nous avons à les écouter, à les soutenir et à collaborer, comme 

citoyens responsables, en étant nous-mêmes attentifs à changer nos habitudes pour 

correspondre au mieux à ce qui est demandé par les différents exécutifs de notre 

pays. 

Ma quatrième pensée va aux membres de l’Eglise catholique en Hainaut. 

Je demande avec insistance de mettre en œuvre ce que les responsables de l’Etat 

prennent comme décisions. Nous avons dans la Bible un enseignement clair et 

précis sur le respect des autorités, chargées de la chose publique : Que chacun soit 

soumis aux autorités supérieures, car il n’y a d’autorité qu’en dépendance de Dieu, 

et celles qui existent sont établies sous la dépendance de Dieu ; si bien qu’en se 

dressant contre l’autorité, on est contre l’ordre des choses établi par Dieu, et en 
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prenant cette position, on attire sur soi le jugement. En effet, ceux qui dirigent ne sont 

pas à craindre quand on agit bien, mais quand on agit mal. Si tu ne veux pas avoir à 

craindre l’autorité, fais ce qui est bien, et tu recevras d’elle des éloges. Car elle est 

au service de Dieu pour t’inciter au bien ; mais si tu fais le mal, alors, vis dans la 

crainte. En effet, ce n’est pas pour rien que l’autorité détient le glaive. Car elle est au 

service de Dieu : en faisant justice, elle montre la colère de Dieu envers celui qui fait 

le mal. C’est donc une nécessité d’être soumis, non seulement pour éviter la colère, 

mais encore pour obéir à la conscience. C’est pour cette raison aussi que vous payez 

des impôts : ceux qui les perçoivent sont des ministres de Dieu quand ils s’appliquent 

à cette tâche. Rendez à chacun ce qui lui est dû : à celui-ci l’impôt, à un autre la taxe, 

à celui-ci le respect, à un autre l’honneur (Romains, 13,1-7). 

Ce que nous avons comme enseignement dans la Lettre de saint Paul aux Romains, 

et dans d’autres textes bibliques, a été développé au cours des siècles. Le pape saint 

Jean XXIII le rappelle dans l’encyclique Pacem in terris (1963). Le concile Vatican II 

le reprend dans la constitution pastorale sur l’Eglise dans le monde de ce temps, 

Gaudium et Spes, n° 74 (1965). Le Catéchisme de l’Eglise catholique (1997) au n° 

1901en fait un exposé très clair. Le Compendium de la Doctrine sociale de l’Eglise 

en fait une excellente synthèse (2005), aux n° 377-427. Le pape François donne, sur 

ce sujet, une réflexion qui donne du souffle, dans l’Exhortation apostolique Evangelii 

gaudium (2013), aux n° 217-237. 

Jusqu’à présent, les évêques de Belgique traduisent les décisions des pouvoirs 

publics dans ce qui relève de leurs responsabilités. Outre le rappel de la mise en 

pratique des mesures prises pour contrecarrer la pandémie, les évêques suppriment 

toutes les assemblées liturgiques dans les lieux de culte jusqu’au 3 avril 2020 au 

moins. Le but n’est pas d’interdire la messe, mais bien de réduire au maximum les 

contacts entre les personnes, les groupes. Le lundi 16 mars 2020, les évêques ont 

aussi décidé de postposer les célébrations des baptêmes et des mariages. Les 

funérailles sont autorisées, pour le moment, tant qu’elles sont célébrées dans la plus 

stricte intimité. Une célébration plus solennelle pourra être proposée lorsque le risque 

de contamination sera réduit à presque rien. Cela entraîne qu’il n’y a plus, jusqu’à 

nouvel ordre, de temps de prière au crématorium. J’ai également demandé qu’on ne 

célèbre plus les scrutins destinés aux « appelés », aux catéchumènes. 

Supprimer, interdire, est une chose nécessaire. Proposer, suggérer est tout aussi 

important. 

Le carême est un temps liturgique destiné aux « appelés », aux catéchumènes qui 

ont célébré l’appel décisif le premier dimanche de carême à Lobbes, afin qu’ils se 

préparent à l’initiation chrétienne sacramentelle. En raison de l’évolution de la 

pandémie, nous verrons à quel moment cette célébration pourra être proposée. 

Tous, nous accompagnons les catéchumènes sur ce chemin. Comment ? Pas en 
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organisant des réunions, des temps de prière, mais bien en priant dans la solitude 

en communion avec eux. 

Le carême est un temps liturgique qui renouvelle en nous le don des sacrements que 

nous avons reçus : baptême, confirmation, eucharistie. Cela suppose une 

conversion, une « pénitence », une réconciliation. 

La Préface n° 1 du Carême dit ceci : 

Car chaque année, Père très saint, tu accordes aux chrétiens de se préparer aux 

fêtes pascales dans la joie d’un cœur purifié ; de sorte qu’en se donnant davantage 

à la prière, en témoignant plus d’amour pour le prochain, fidèles aux sacrements qui 

les ont fait renaître, ils soient comblés de la grâce que tu réserves à tes fils. 

-          Se donnant davantage à la prière 

Puisque nous n’avons pas la possibilité de participer à une assemblée liturgique, 

n’hésitons pas à nous unir aux célébrations proposées dans les médias : RTBF, KTO, 

etc. Lisons et méditons les lectures bibliques du dimanche et des jours de semaine, 

seul ou en famille. Prions aussi le chapelet en parcourant les « mystères du Christ 

». Ceux qui ne parviennent pas à trouver un lieu « de silence » à la maison peuvent 

toujours se rendre à l’église. 

-          En témoignant plus d’amour pour le prochain 

Respecter les mesures des pouvoirs publics est déjà un témoignage d’amour du 

prochain. Manifester notre solidarité avec les personnes qui passent par une épreuve 

de santé, avec les soignants et ceux qui les accompagnent est également un 

témoignage. Verser notre contribution au carême de partage d’entraide et fraternité 

est encore un geste fort, que nous ne pouvons pas négliger. Virement sur le site 

dédié à la campagne ou IBAN BE 68 0000 0000 3434. 

-          Fidèles aux sacrements qui les ont fait renaître 

Tant que la pandémie se manifeste, il nous est impossible de participer à une liturgie 

de la réconciliation. Mais nous pouvons régulièrement prier les psaumes, dits « de 

pénitence », que nous trouvons dans la Bible, le missel, la liturgie des heures (prière 

du temps présent, etc.). Nous pouvons encore méditer les grands évangiles des 

dimanches de carême de l’année A, spécialement choisis pour les catéchumènes : 

la Samaritaine, l’Aveugle-né, la résurrection de Lazare. 

 Je ferai bientôt des suggestions pour nous aider à bien vivre notre chemin vers 

Pâques. 

Tournai, le 17 mars 2020 

+ Guy Harpigny, 
Evêque de Tournai  
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CLOCHER SAINT-REMY  -  DAMPREMY 

Horaire des messes : 

Le dimanche : messe à 11h00  

Accueil paroissial  

En l’église de Dampremy, rue P. Pastur, 39 
Permanences :  

Lundi – mardi – jeudi – samedi : 8h à 11h 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Jean-Claude VAN RILLAER, fils de Jean-Jacques SCHOUTART et de Cécile VAN 

RILLAER, rue Joseph Wauters, 36. 

• Nell VER HOYE LORENT, fils de Maximilien VER HOYE et de Jodie LORENT, rue Julien 
Schmidt, 20. 

- -                      

 

CLOCHER JUMET-GOHYSSART 

Horaire des offices de la semaine 
 
Mercredi  18h00 : messe 
Vendredi 18h00 : messe, suivie de l’adoration 

Horaire des messes dominicales 

Dimanche : 08h30  messe 
      11h00  messe solennelle 

Accueil paroissial (Tél. et fax : 071/35 77 24) 
Permanences : du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
                         et le samedi de 9h à 12h. 

Inscription pour les baptêmes et les mariages :  
Secrétariat de l’Unté Pastorale, téléphoner  
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h. 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Louise CARAGE, fille de Jérémy et de Clémence LEGROS, rue Pierre Hans, 49A. 

Sont retournés auprès du Père : 
• José TINCK, rue Sohier, 6.  Il était âgé de 81 ans. 

• Odette GHYSELS, veuve de Jacques CLEEREBAUT, rue Bivort, 51.  Elle était âgée de 83 
ans. 

• Claire MANANDISE, veuve de Robert BULTINCK, chemin de la Cayode, 64.  Elle était âgée 
de 93 ans. 

• Amalia CAMERLENGO, veuve d’Umberto MENEGON, rue Orsini Dewerpe, 20.  Elle était 
âgée de 84 ans. 

• André LAGNEAU, époux de Marie VAN DER STRAETEN, rue César de Paepe, 88.  Il était 
âgé de 88 ans. 
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Pas de célébration 

Mais l’église reste ouverte pour un temps de 
prière individuel. 

A partir du 6 avril, du buis béni sera 
disponible. 

Coordonnées centre paroissial voir page 8 

 

 

   

 

Pas de célébration 

Mais l’église reste ouverte pour un temps de prière 
individuel. 
A partir du 6 avril, du buis béni sera disponible. 

Coordonnées centre paroissial voir page 8 



CLOCHER SAINT-SULPICE  -  CHEF-LIEU 

 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  
* le dimanche et en semaine :   

   messe à 9h chez les Sœurs de Notre Dame, rue Borfilet, 
2B 

 

 

- -                      

  CLOCHER NOTRE-DAME de l’ASSOMPTION - ROUX 

: 

 

 

 

 

 

 

 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 

• Elisabeth DESME, veuve de Marcel KUBACKI, de Courcelles.  Elle était âgée de 

70 ans. 

• Brigitte COPPENS, épouse de Roger GODART, rue Sart-lez-Moulins, 168.  Elle 

était âgée de 60 ans. 

• Waldemar SKWORCZ, rue de Marchienne, 44.  Il était âgé de 77 ans. 

• Yvette EVRARD, veuve d’Edouard POLUTNICK, Reggio di Calabria (Italie).  Elle 

était âgée de 92 ans. 

• Georgette BIERNAUX, veuve de Raoul DURIAU, rue du Hanois, 1 à Fontaine-

l’Evêque.  Elle était âgée de 92 ans. 

• Luciano FLUMIAN, époux de Marie-Jeanne DUCOFFRE, rue Basile, 18.  Il était 

âgé de 69 ans. 

- -                      

 

ROUX – LA BASSEE 

Horaire des messes : 

• les 2e et 4e dimanches : célébration à 9h30 à la chapelle de la Bassée  
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Pas de célébration 

Mais l’église reste ouverte pour un temps de prière individuel. 

A partir du 6 avril, du buis béni sera disponible. 

Coordonnées centre paroissial voir page 8 
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Dans le Doyenné 
Toutes les dispositions ou mesures actuelles contre le Coronavirus nous empêchent 
de célébrer les eucharisties publiques. Du coup jusqu’à nouvel ordre toutes les 
célébrations sabbatiques et dominicales sont suspendues. Ainsi les sacrements : 
baptême, confirmation, communion et mariage, prévus pendant cette période de 
confinement, sont annulés ou reportés. Un nouveau calendrier fixant les nouvelles 
dates sera communiqué aux personnes concernées dès que les choses vont rentrer 
dans l’ordre. 

Les célébrations des Rameaux, de la Semaine Sainte, du Triduum Pascal et de 
Pâques ne seront sans doute pas publiques ; nous sommes invités à accompagner 
Jésus sur le chemin de sa passion et de sa résurrection de façon privée et en famille. 

Nos églises sont fermées le week-end. Mais pour permettre un temps de prière 
personnel ou individuel, nos églises habituellement ouvertes en semaine, restent 
ouvertes. Il s’agit de l’église Saint Sulpice et de la chapelle Notre Dame des Affligés 
à Chef-Lieu, l’église de Jumet Gohyssart à la place du Ballon, l’église Notre Dame 
de l’Assomption à Roux, l’église Saint Remi à Dampremy.  A partir du 6 avril, du buis 
béni sera disponible dans ces églises . 

 Le Centre Paroissial restera fermé tout le temps de confinement, mais nous sommes 
joignables par mail et par téléphone :   
                          paroissejumet@gmail.com  -  0472 97 87 68  -  0488 06 16 89. 

Dans le Diocèse 

Le 3 et 4 mars 2020 : Deux jours de formation autour de notre 
maison commune 

Plus de 200 acteurs pastoraux rassemblés dans la salle Calva de Ghlin pour 
s'informer et réfléchir sur le présent et l'avenir de notre planète. Aidés par des 
conférenciers très diversifiés, ils ont redécouvert l'encyclique Laudato si' du pape 
François. Un cri d'alarme qui reste d'une brûlante actualité. 

Après les locaux des « Fucam » et les salles d'Imagix à Mons, c'est un nouveau lieu 
qui a accueilli près de 220 participants : la salle Calva de Ghlin, toujours en région 
montoise, était comble ce mardi 3 mars, premier jour de cette session de formation 
permanente 2020. Cinq ans après la parution de l'encyclique « écologique » du pape 
François, la prise de conscience semble prendre de l'ampleur, comme le démontrent 
les nombreuses manifestations pour le climat. Mais l'urgence d'un changement de 
comportements – en matière de mobilité, de production et de consommation 
d'énergie ou encore d'alimentation – et d'un changement de système économique et 
social est toujours bien là. 

L'équipe « formation » de notre diocèse a donc invité les acteurs pastoraux à relire 
Laudato si' en croisant les regards. « Cette encyclique nous appelle au dialogue et à 
une conversion écologique », a lancé Jean-Yves Nollet en guise d'introduction. « Elle 
offre une approche globale qui intègre la justice dans le débat environnemental, une 
approche radicale qui réclame une véritable révolution culturelle. Et bien sûr une 
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approche chrétienne : la foi peut être une source de motivation pour que nous 
devenions protecteurs de l'œuvre de Dieu. » 

Pas de planète B 

Jean-Pascal van Ypersele, climatologue, professeur à l'UCL et très impliqué dans 
les travaux du GIEC (Groupe d'experts intergouvernemental sur l'évolution du 
climat), a résumé la situation en quelques mots : « Notre terre est la seule planète 
habitable dans notre système solaire, juste à la bonne distance du soleil pour avoir 
des températures favorables et avec une atmosphère qui nous protège. Mais nous 
avons modifié cette atmosphère et les conditions climatiques. » 

En termes très accessibles, celui qui a préfacé la version française de Laudato si' a 
expliqué à l'assemblée comment les gaz à effet de serre (essentiellement le CO2, 
dont la concentration a considérablement augmenté à partir de la révolution 
industrielle du 19e siècle) ont épaissi la « couche isolante » qui se trouve au-dessus 
de nos têtes, la transformant peu à peu en piège à chaleur. A l'activité humaine 
s'ajoutent des facteurs naturels comme les fluctuations de l'activité solaire ou les 
éruptions volcaniques. Résultat : une température moyenne qui a augmenté d'1° 
entre 1900 et 2010. Et une moyenne qui cache bien sûr de grandes disparités à 
travers le monde. 

Sans défaitisme mais sans détours, le climatologue a évoqué les divers scénarios 
étudiés en matière de réchauffement pour les années à venir. Mais il a aussi parlé « 
solutions » : diminuer notre production de gaz à effet de serre ; accepter une 
décroissance dans certaines parties de la planète pour permettre une croissance 
raisonnable ailleurs ; intégrer le prix de la destruction de l'environnement dans le prix 
des choses pour nous inciter à une consommation plus vertueuse et utiliser l'argent 
récolté pour éviter une transition trop douloureuse aux plus pauvres ; repenser notre 
mobilité, notre alimentation, ... « L'humanité a le choix : poursuivre le pire scénario 
ou limiter l'augmentation de la température. » 

La parole de l'Eglise 

Le père jésuite François Euvé, physicien et théologien français, a lui abordé un sujet 
auquel il a consacré sa thèse, la théologie de la Création. « L'Eglise a une parole 
propre et originale à dire. Mais l'idée de dialogue est déterminante dans Laudato si'. 
Il faut donc aussi se mettre à l'écoute du monde scientifique. » 

Pour le théologien, la tradition chrétienne est très centrée sur l'Homme, au risque 
d'ignorer le statut des autres créatures. La sensibilité écologique actuelle peut donc 
apporter un autre regard sur le monde. Le pape François s'est d'ailleurs inscrit dans 
cette perspective avec l'idée de continuer à défendre la dignité absolue de la 
personne humaine, sans toutefois que cela se fasse au détriment de la nature. De 
son côté, la tradition chrétienne peut offrir une dimension d'espérance, la conviction 
que la Création dispose en elle des ressources pour faire face aux difficultés, que 
même si des catastrophes doivent être traversées, la Vie est toujours là. 

Et la place des Ecritures 

Catherine Vialle, Docteur en théologie de l'UCL, exégète et professeur au Séminaire 
de Namur depuis 2007, avait reçu une mission des organisateurs de la formation : 
relire certains passages de l'encyclique pour voir comment les textes bibliques y 
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avaient été « utilisés ». Avant de se placer sous le signe des Ecritures, le pape 
François a choisi de faire référence à saint François d'Assise, pour qui la nature nous 
parle de Dieu. 

« Il n'y a pas de très nombreuses références à la Bible, mais les extraits repris sont 
très forts », note l'exégète. Des extraits qui évoquent la Création, un comportement 
humain qui a pu décevoir l'attente divine, ... Mais Catherine Vialle insiste surtout sur 
la lecture canonique des textes par le pape François : « Une lecture canonique, c'est 
mettre en contexte. Les textes s'éclairent les uns les autres, ils proviennent d'une 
même inspiration divine, indépendamment de leur ordre chronologique. » Ainsi, le « 
Remplissez la terre et dominez-la » de la Genèse n'est en aucun cas une carte 
blanche pour exploiter notre planète : « La terre appartient à Dieu, l'Homme n'en est 
que l'intendant. Il est invité à cultiver et garder le jardin du monde. » 

Les bienfaits de la honte 

La dernière intervenante de cette première journée de formation avait un profil qui 
pouvait en surprendre plus d'un. D'abord chimiste, Isabelle Stengers a décidé de 
quitter les sciences - qui ne répondaient plus à toutes ses questions - pour se tourner 
vers la philosophie. Professeur à l'ULB, auteure de nombreux articles et ouvrages, 
dont « La Nouvelle Alliance » qu'elle a cosigné avec le Prix Nobel de chimie Ilya 
Prigogine, « c'est une empêcheuse de penser en rond, éco-féministe, activiste », 
comme l'a présentée Jean-Yves Nollet. 

« Je suis heureuse d'avoir été invitée ici alors que je suis non-croyante », a 
commencé Isabelle Stengers. « C'est le témoignage du fait que nous sommes tous 
concernés par la crise écologique ». Si la philosophe n'est pas toujours tendre avec 
la religion, elle ne l'est pas plus avec la science. Mais de nombreux passages de 
Laudato si' la touchent et lui parlent. « Nous avons dévasté la terre par manque 
d'imagination. Il est plus facile de casser que de réparer. Aucune tradition, que ce 
soit les sciences, la religion ou l'économie, n'est innocente. Cette non-innocence peut 
s'assortir d'un sentiment de honte, la honte d'avoir déçu, d'avoir été insensibles. » 

Devons-nous alors nous sentir coupables de ce désastre ? « La culpabilité n'a pas 
forcément de sens, elle paralyse. Par contre la honte peut être un puissant motif 
d'action, ouvrir un chemin de transformation. » Le pape François défend un regard 
intégral, où écologie et justice sociale sont intimement liées. La philosophe belge 
insiste sur une sensibilité à retrouver : sentir que ce que nous sommes est lié aux 
autres, que tous les êtres vivants sont interdépendants. « Nous ne voyons pas qu'en 
éliminant ce qui nous gêne, on détruit notre planète, on brise ces interdépendances, 
on rend inhabitable la seule planète habitable. » Des points de vue finalement pas si 
différents... 

                            
 

Unité pastorale refondée  
Sainte Marie-Madeleine 

      site internet : paroissesaintemariemadeleine.be 
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Entraide & Fraternité n'échappe évidemment pas à l'épidémie du 
coronavirus. Compte tenu des circonstances, toutes les activités de la 
campagne de Carême sont suspendues jusqu'à nouvel ordre. Mais la 
solidarité, elle, n'est pas annulée ! 

Ne laissons pas le peuple haïtien dans sa détresse et montrons-lui notre 
volonté d'un avenir meilleur ! 

Plus que jamais, vos dons sont nécessaires : 

• Par virement sur le compte BE68 0000 0000 3434 avec la communication « 6518 » 

Cette année la campagne est dédiée à la Justice climatique pour Haïti et notre maison 
commune ! 

Le défi climatique et environnemental auquel nous sommes confrontés nous concerne et 
nous touche toutes et tous. Nous avons besoin d'audace pour entreprendre un chemin de 
conversion. L'audace de changer notre mode de vie et notre mode de développement. Nous 
sommes appelés, chacune et chacun, à prendre soin de la planète et des plus pauvres. Le 
Carême se présente à nous pour avoir cette audace avec les partenaires haïtiens d'Entraide 
et Fraternité. 

Le Carême est un temps de conversion avant d'entrer dans la joie de Pâques. La conversion 
à l'espérance de Pâques, c'est aussi entamer un chemin dans un monde qui nous appelle 
au changement pour protéger notre maison commune : changer nos modes de vie, de 
production, de consommation pour surmonter les défis écologiques et humains qui sont 
devant nous. Nos modes de vie très énergivores épuisent les ressources de la planète et 
affectent le climat. Et le climat à son tour affecte les récoltes des communautés paysannes 
et affament des millions de gens. Faisons confiance à l'appel du Christ et répondons par 
l'urgence de bâtir une solidarité internationale. « Nous avons besoin d'une conversion qui 
nous unisse tous », écrit le pape François dans son encyclique Laudato Si' (§ 13). 

Le Carême de Partage est pour les communautés chrétiennes l'occasion de se mobiliser 
cette année aux côtés du peuple haïtien qui compte parmi les premières victimes du 
changement climatique. Entraide et Fraternité veut s'associer aux nombreuses voix qui, de 
par le monde, réclament la justice climatique. Osons ensemble remettre en cause les 
structures injustes qui appauvrissent et enchaînent. Aux côtés des partenaires haïtiens, 
mobilisons-nous : pas de justice climatique possible sans justice sociale, commerciale, 
fiscale... sans justice tout court ! 

Protégeons les victimes des changements climatiques. Défendons les droits de celles et 
ceux qui nous nourrissent. Dénonçons l'impunité des multinationales. Nous vous invitons 
durant la campagne de Carême de partage à signer les revendications d'Entraide et 
Fraternité sur l'affiche-pétition à l'entrée de l'église ou en ligne sur www.entraide.be. 

Le Carême invite à cheminer à la suite du Christ dans le désert et à s'ouvrir aux grands 
enjeux actuels de nos sociétés en s'enracinant dans la foi. Nous avons besoin de grandir 
dans une solidarité « qui doit permettre à tous les peuples de devenir eux-mêmes les 
artisans de leur destin » (Pape François, Exhortation apostolique Evangelii Gaudium, § 
190). 

Marchons vers Pâques sur ce chemin de solidarité. Participer aux collectes de Carême, 
c'est faire de son don un signe de partage avec toute l'humanité. Transformons la clameur 
de nos partenaires haïtiens en espérance. Car à l'Haïti qui souffre répond l'Haïti qui résiste. 
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                                             CHAPELLE NOTRE-DAME de HEIGNE   
 
 

                                                                           
 

 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Lydie HERMANS, fille de Charles et de Benjamine JULLIEN, rue des Bruyères, 43 à 

Sombreffe. 

- -                      

 

CLOCHER SACRE-CŒUR - TRY-CHARLY 
 

 

 

 

 

 

 
 

 

- -                      

 

CLOCHER SAINT-PIERRE  -  LA DOCHERIE 

 

 

 

 

 

 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est retournée auprès du Père : 
• Georgette CLEPPE, rue Arthur Decoux, 64.  Elle était âgée de 79 ans. 
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CLOCHER SAINT-JOSEPH - HOUBOIS 

 
 
 
 
 
 
 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 
• Marie-France MACAIGNE, rue A. Oleffe, 41 à Heppignies.  Elle était âgée de 63 ans. 

• Marcel RIPET, époux de Marianne ROBERT, 112/012, rue du Centre.  Il était âgé de 68 
ans. 

• Josiane DEPIREUX, veuve de Léonard RICHE, rue des Oiseaux, 20 à Roux.  Elle était 
âgée de 72 ans. 

• Liliane BOTTEQUIN, veuve de Marcel DEGRAUX, rue PJ Dewerpe, 62.  Elle était âgée 
de 86 ans. 

• Alidia MICHIELS, rue du Château, 81 à Anderlues.  Elle était âgée de 94 ans. 

• Gilberte COMPERNOLLE, veuve de Franz CORNIL, rue de la Pensée, 7 à Roux.  Elle 
était âgée de 84 ans. 

- -                      

 

CLOCHER SAINT-ROCH  -  LODELINSART OUEST 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- -                      
 

  

 

  

 
Pas de célébration 
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Notre Père, 
nous te demandons avec confiance  
que les épidémies soient maîtrisées rapidement, 
et que tu rendes la santé aux personnes contaminées. 

Accueille ceux qui sont décédés 
et réconforte leurs familles. 

Protège le personnel de santé 
et inspire les chercheurs. 

Seigneurs Jésus, 
docteur de nos âmes et de nos corps, 
nous nous sentons impuissants dans cette situation 
d’urgence sanitaire internationale 
mais nous avons confiance en toi :  
donne à chacun la santé de l’âme et du corps. 

O Marie, protège-nous, 
continue de prendre soin de nous 
et de nous conduire avec amour 
vers ton fils Jésus. 

Amen.  
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   MOMENT DE DÉTENTE 

Solution du jeu du mois précédent :    

   

   

Mots mêlés : Trouvez le mot mystère 

 

 

ALPES – ANGES – ANTIBES – BAIE – CAGNES – CANNES – CARLTON – CHIC 
– CLIMAT – CROISETTE – ESTEREL – FESTIVAL – GOLFEJUAN – GRASSE – 
HIVER – ISOLA – LABOCCA – LERINS – MAJESTIC – MALMAISON – 
MANDELIEU – MARTINEZ – MENTON – MERCANTOUR – MOUGINS – NICE – 
NUIT – PLAGE – PROVENCE – RIVIERA – SAINTEMARGUERITE – 
SAINTHONORA – SIAGNE – TINEE – VALAURIS – VENT – VESUBIE – VILLAS 
 

Vous trouverez la solution de ce jeu dans le prochain numéro de Spites 
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Prière à  
Notre-Dame des Malades 

 
 

Je te salue Marie, 
Mère de tous nos désirs d'être heureux. 
Tu es la terre qui dit oui à la vie, 
Tu es l'humanité qui consent à Dieu, 
Tu es la foi qui accueille l'imprévisible. 

Je te salue Marie, 
Mère de toutes nos recherches de Dieu. 
Du Temple où tu le perds, au Golgotha où il 
est crucifié, 
Sa route te semble folle. 
Tu es la mère des obscurités de la foi. 
Tu creuses et médites nos « pourquoi ? » 

Tu fais confiance en l'avenir de ton Seigneur. 

Je te salue Marie, 
Mère de toutes nos souffrances, 
Femme debout au pied de la croix de l'homme. 
Tu es la mère de tous ceux qui pleurent l'innocence 
massacrée et le prisonnier torturé. 

Je te salue Marie, 
Mère de toutes les espérances. 
Tu es l'annonce de l'humanité transfigurée, 
La réussite de la création que Dieu a faite pour son 
éternité. 
 

Dire une dizaine de chapelets et le "Souvenez-vous" en pensant 
à toutes les victimes de la pandémie 

 

 

PRIÈRE 

 


